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À l’échelle mondiale, les forêts jouent un rôle naturel important en absorbant et en retenant 
le carbone qui se retrouverait autrement dans l’atmosphère. Cette séquestration du carbone 

atténue le phénomène connu sous le terme d’effet de serre ce qui contribue à ralentir le 
rythme des changements climatiques. Une des stratégies de gestion forestière qui pourrait 
favoriser le stockage du carbone est la sélection d’arbres à l’aide de la génomique. Cette 
information génétique pourrait être utilisée pour connaître leur potentiel de captation de 

carbone afin de choisir les descendants les mieux adaptés, les plus diversifiés et les plus 
performants dans le but de maximiser les effets positifs du reboisement. Des chercheurs du 
Service canadien des forêts tentent de démontrer si la combinaison de la dendroécologie 
et de la génomique pourrait devenir un outil efficace pour sélectionner plus rapidement les 

arbres selon leur capacité de séquestration du carbone.

La dendroécologie et la génomique au 
service de la captation du carbone forestier

Nous assistons présentement à un déséquilibre entre 
émission et captation du carbone. Du point de vue 
anthropique, les émissions de gaz à effet de serre 
sont produites, entre autres, par l’industrialisation 
et l’utilisation des combustibles fossiles et leur taux 
ne cesse d’augmenter. À l’échelle forestière, 
la libération du carbone dans l’atmosphère se 
fait naturellement lors de la décomposition des 
arbres morts ou lors des feux de forêt. À l’inverse, 
la captation et la séquestration du dioxyde de 

L’épinette noire à l’étude

Pour étudier l’influence de la gé-
nétique des arbres sur leur capa-
cité à séquestrer le carbone, les 
chercheurs ont entre autres analy-
sé, à l’aide de la dendroécologie, 

carbone (CO2) par la forêt se réalisent à travers le 
processus de la photosynthèse. Lorsqu’ils poussent, 
les arbres absorbent le CO2 qui se trouve dans l’air 
et l’emprisonnent sous forme de biomasse aérienne 
et souterraine. Bien que la réduction de notre 
consommation soit une des actions à poser, des 
efforts supplémentaires sont recommandés pour 
capter plus de carbone dont la plantation d’arbres 
avec un potentiel accru de captation de carbone, 
et ce, sur de nouveaux sites encore non exploités.  

des données de captation de car-
bone de nombreuses populations 
d’épinette noire échantillonnées à 
travers le Canada. Les semis issus 
de la récolte de graines de 45 po-
pulations ont été établis au Qué-
bec en 1974 dans deux plantations 

expérimentales écologiquement 
distinctes, dont l’une à Chibouga-
mau et l’autre à Mont-Laurier. Les 
semis ont été regroupés dans les 
mêmes conditions de croissance 
pour être comparés entre eux sur 
chaque site et entre les sites. 

Pourquoi séquestrer le carbone?

Carte 1. Localisation des 45 populations d’épinette noire échantillonnées à travers le 
Canada et plantées dans les dispositifs expérimentaux de Chibougamau (CH) ou de 
Mont-Laurier (ML). Les couleurs de la carte représentent la moyenne annuelle des 
degrés-jours de croissance au-dessus de 5 °C (DJC5).
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génétique sur les performances de séquestration du carbone, les don-
nées sont aussi analysées en association avec l’origine glaciaire des 
arbres étudiés. En effet, les épinettes noires peuvent être classées en 
trois sous-groupes d’origine génomique différente à la suite de la reco-
lonisation du territoire après la dernière grande glaciation il y a environ  
10 000 ans. Cet héritage génétique est conservé à l’intérieur de cha-
cune des cellules des arbres et il peut être utilisé pour détecter les varia-
tions génétiques transmises de génération en génération. Ces variations 
peuvent être exprimées différemment selon l’influence ou non de leur 
environnement, ce qui permet d’associer certaines variations géné-
tiques à divers événements climatiques.

Pour plus de renseignements, veuillez contacter :

Martin Girardin • martin.girardin@nrcan-rncan.gc.ca
Centre de foresterie des Laurentides 

1055, rue du P.E.P.S., Québec QC, G1V 4C7

Ressources naturelles Canada
Service canadien des forêts

https://www.rncan.gc.ca/nos-ressources-naturelles/forets/13498

Cernes de croissance annuels d’une épinette noire montrant l’alternance du 
bois initial (pâle) et du bois final (foncé). Photo : RNCanL’utilité de la 

dendroécologie

La dendroécologie est l’étude de la 
largeur des cernes annuels de crois-
sance des arbres en relation avec 
l’environnement et d’autres fac-
teurs présents à différents moments 
dans la vie de l’arbre. Son utilisation 
permet de mieux comprendre l’his-
torique de la résilience des arbres 
en termes d’adaptation et d’avoir, 
entre autres, une meilleure idée de 
la séquestration du carbone sous 
des climats variables et extrêmes. 
Les données proviennent de l’ana-
lyse de la densité du bois et de la 
largeur des cernes de croissance 
mesurées sur des échantillons 
d’arbres (carottes) pris au niveau 
du tronc, et du remesurage pério-
dique de ces arbres. La dendro-
écologie permet également de dé-
terminer le degré de captation du 
carbone alors exprimé en unité de 
carbone/surface/an. Dans l’étude 
de grande ampleur décrite plus 
haut, des carottes ont été récoltées 
sur 45 populations d’épinette noire 
en provenance d’environnements 
plus ou moins différents. Les don-
nées ont permis de suivre l’évolu-
tion de la séquestration du carbone 
sur plus de 1 500 arbres alors que les 
plantations avaient 40 ans.

Un modèle climatique et 
génomique

Pour déterminer si les valeurs de 
captation du carbone sont attri-
buables à leur origine géogra-
phique ou à un effet de l’environ-
nement aux sites de plantations, 
les données sont évaluées avec 
le nombre de degrés-jours cumu-
lés, les précipitations annuelles 
moyennes du site de provenance 
des arbres étudiés et au taux de 
survie de ces provenances sur les 
sites expérimentaux.  Afin de dé-
terminer l’influence possible de la 

Effets complémentaires

Les résultats montrent que la relation entre la captation du carbone 
et l’origine des arbres est déterminante dans les 15 premières années 
suivant la plantation. Dans le futur, la dendroécologie et la génomique 
pourraient aider à maximiser la captation du carbone par les essences 
forestières plantées.  Elles deviennent des outils encore plus importants 
pour atténuer l’impact des changements climatiques sous l’angle de la 
séquestration du carbone.

Lien utile

https://www.rncan.gc.ca/changements-climatiques/changements-
climatiques/carbone-forestier/13086

Carte 2. Localisation des 45 populations d’épinette noire à l’étude avec 
leur proportion génétique selon trois groupes génomiques ancestraux, 
l’Ouest, le Centre et l’Est. Les couleurs de la carte représentent les 
précipitations moyennes annuelles en mm (PMA).
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